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HYGIENE Le
CoimILS AUX IrSTITUTRCEs

Monsieur leD)irectieur de lEnusciynement Primaire,
Chser me.,nsieuur.

J e iii fai, lui c!evir,î le répondre par l'intermédiaire de votre intéressante revut
à la lettre ci-jointe. Je donnerai des détails cliniques qui, je le crois, rendront
des serviexs aux institutrices. 'lus que personne. les institutrices sont exposëe'
à coniieiire i sétieux écarts de régime dont souffre et se plaint nia correspondante

Voilù:
Aduisicur le Peur Paradis naiu
«l'ai tonjours h: avec intérêt et profit vos articles sur l'hygiène. Je !is et aux

tj'explique de ni im mieux à mes élèves, ces chroniques, et je m'efforce de leur cycl
t faire comiprenîdr- tonte l'importance qu'ils doivent y attacher: eux

c Le but de cette lettre est surtout de vous peindre l'état de santé d'une institu plus
c trice, une de mes amies qui n'ose pas vous écrire. C'es

c Cette personne est âgée de 27 ans. Elle a toujours joui d'une bonne sante som
« jusqu'ài l'an dernier, c'est-à-dire, jusqu'à vers la fin de mai gog. habi

« Les principaux malaises qu'elle éprouve consistent en vertiges, grande fa ien
< blesse, sang à la tête suivi de pâleur, éblouissement, palpitations, etc. L'estomac
c et les intestins fonctionnent mal. Elle prend beaucoup de purgatifs. elle

t Auriez-vous la complaisance de lui prescrire un traitement ou un régime qui tire

< la soulagerait? 'Elle n'est pas capable d arrêter pour se reposer. et ir
Votre reconnaissante,

X X X. ment
instil

N. B. J'ai répondu volontiers et longuement à mon aimable correspondante. Part
je serai plus dis'ret ici, et je le regrette. et, Pl

Il est évident que la personne qui fait le sujet de cette étude, souffre de surme- mett
mage des organes de la digestion. princ

Le docteur Charles Ferniet. dans une communication à la « Revue des maladies
de la nutrition.» traite de superbe façon cette importante question.

Il y a beaucoup de manières de surmener son estomac et on ne s'en prive guère febj
La sobriété dans l'alimentation est assurément une des moindres vertus de notre temps. rése
On fait des progrès en tout, excepté dans l'art de manger bien et à propos. Cette
insouciance en face d'une opération vitale est un des vices dominants de notre matér
époque de dyspepsie et d'insuffisance nutritive. Uhumanité paie un lourd tribut et à
cette affection. mcm

On mange trop depuis la naissance jusqu'à la mort. On mange trop vite des naissa
mets insuffisamment préparés; on ne connait pas assez les qualités nutritives de unmic
certains aliments et l'on surcharge son estomac de substances qui ne contiennent
que très-peu le matières nourrissantes. imposant ainsi à l'organe une fatigue Inutile
et épuisante.

On abuse de viande, de poisson et d'Sufs. L
Les troubles consécutifs à ce surmenage stomacal et intestinal sont multiples coensta

Uorgane fatigué se révolte, puis refuse à peu près le travail. Conséquences: insuf. le syi
lSance de nutrition et tout le cortège de misères qui s'en suit. courar

Tous tes symptômes décrits par ma correspondante nous montrent éloquemment sectio
m cas de surmenage stomacal. Ici nous avons affaire à une personne qui mange de la
trop et trop précipitamment des mets lourds et insuffisamment apprêtés.

Les organes de la digestion fonctionnent mal, et bientôt ils ne fonctionneront
pas du tout. Il v a donc insuffisance de nutrition, puis absorbtion de matières
toniques qui se dégagent de la masse alimentaire stagnante et subissent la fermen' le proc
tation putride. Notre sujet ne se nourrit pas et pardessus le marché il s'empoisonne
avec les substances destinées à lui assurer la vie, la force, la santé. nique,

(là suitwe) appren
Dr. J. G. PAmAors. pu ter
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